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do Dieu qui, sans avoir été mis à même d'opter entre la vie et 
la mort pour le Christ, sont cependant morts pour lui comme 
cet humble prêtre milanais qui partage leur couronne.

LE SACRE-CŒUR DE LANORAIE

M. l'abbé Adélard Desrosiers, assistant-principal de l’Ecole Nor­
male Jacques-Cartier, à qui nous devons déjà plusieurs volumes sur 
des sujets historiques, et qui est l'un de nos travailleurs de talent les 
plus en vue. vient de publier une jolie plaquette sur sa paroisse 
natale. C’est en six chapitres, et en soixante pages, une étude par­
faitement au point de la dévotion au Sacré-Coeur qui se trouve 
comme enchâssée dans la monographie du gai village de Lanoraie. 
Mgr Archambeault, évêque de Joliette, a donné à l'auteur une fort 
belle lettre qui est publiée en tête du mince volume. Nous ne sau­
rions mieux faire l’éloge de ce petit livre, qui sera si utile à tous 
ceux qui aiment la dévotion au Sacré-Cœur, qu’en reproduisant, 
avec d'ailleurs l’autorisation de l'auteur, le premier chapitre qui 
s'intitule Le Pèlerinage de Lanoraie.

|AN0RA1E, vieille paroisse d’environ 1.700 âmes, est 
agréablement située sur la rive gauche du Saint- 
Laurent, à douze lieues de Montréal. Elle comprend 

deux des plus anciennes concessions seigneuriales : LaNorave 
et Dautray. Ses limites sont Lavaltrie, Saint-Thomas-de-Jo- 
liette et Berthier. Contrecoeur et Saint-Joseph-de-Sorel lui 
font face sur la rive droite du fleuve. Leurs coteaux zébrés 
de dunes de sable blanc, leurs rideaux de grands pins font cor­
tège, par-dessus les prairies et les champs cultivés qui forment 
les deux rives du fleuve, à ses coteaux poudreux, ses forêts de 
bouleaux et ses îlots de pins antiques. Son joli village a semé 
ses coquettes maisons le long du fleuve pour le mieux voir 
avec son va et-vient de grands transatlantiques, de bateaux à


